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Repartition et densite de la population
des Milans royaux Milvus milvus (L.)

dans le Jura septentrional
par Michel Juillard1

AVANT-PROPOS

Le Milan royal vit dans le nord de l'Europe centrale, principalement
en Allemagne de l'ouest et dans le nord-est de la France. Une petite
population se rencontre egalement en Auvergne et dans les contreforts
des Pyrenees occidentales (YEATMAN, 1976).

En Suisse, ce rapace atteint la limite meridionale de son aire de

repartition centre-europeenne (GLUTZ, BAUER et BEZZEL, 1971,
fig. 26). II niche surtout le long de la chaine jurassienne et quelques
couples isoles se rencontrent en quelques lieux dissemines du Plateau.
Par consequent, le Royal est un des oiseaux les plus typiques du Jura
(Fig. 1).

Apres neuf annees de recherches et d'observations sur cette espece,
nous pouvons aujourd'hui preciser la repartition de cet oiseau dans
le Jura septentrional et apporter de nouvelles indications concernant
la densite de sa population jurassienne.

REPARTITION

L'espece est connue depuis longtemps en Ajoie et dans le Clos du
Doubs (FAVARGER, 1950 et FUCHS, 1970). De nos jours, le Milan
royal se rencontre aussi dans d'autres regions jurassiennes, oü il n'avait
pas encore ete Signale.

1. Cette note est tiree d'un travail de licence Sur l'eco-ethologie des Milans royaux
nichant dans le Jura, presente ä l'Institut de Zoologie de l'Universite de Neuchätel2.

2. Dejä paru: JUILLARD (1977).
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A Fest des Franches-Montagnes, ce rapace niche ä St-Brais, ä Sor-
netan et ä Bellelay. Cette derniere station, situee ä 1040 m d'altitude,
est le plus haut lieu de nidification de cet oiseau, que nous connaissons

en Europe.
Dans la vallee de Delemont, le Royal se reproduit pres de Glove-

lier et ä Courtetelle. Dans le Val Terbi, nous le rencontrons dans le

Tiergarten et pres de Mervelier; dans la vallee de la Birse, la nidification

est prouvee entre Tramelan et Tavannes, ä Court, ä Roches et

pres de Soyhieres. Dans le vallon de St-Imier, pres de Cormoret et de

Cortebert. Un couple est egalement present dans les environs de

Plagne, et depuis 1977, un autre couple s'est cantonne ä Douanne,
site le plus meridional que nous connaissions.

DENSITfi DE LA POPULATION ET SUPERFICIE
DES TERRITOIRES DE NIDIFICATION

En 1976, 12 couples de Milans royaux occupaient, en Ajoie, des

territoires moyens de 14 km2. La population la plus importante se

trouvait dans le Clos du Doubs, oü, de La Motte ä Clairbief
(environ 25 km ä vol d'oiseau en longeant la riviere), 16 couples
occupaient des territoires d'environ 3 km2. Les 11 autres couples que nous
avions recenses dans le Jura septentrional etaient beaucoup plus disse-
mines et habitaient des territoires plus vastes, de 50 ä 70 km2.

COLONIE

Depuis 1972, la densite de la population de Milans d'un petit sec-
teur du Clos du Doubs, situe en aval de St-Ursanne (Fig. 2), s'est

accrue considerablement. Nous pouvons parier actuellement de la creation

d'une veritable colonie. Void, chronologiquement, sa formation:

— 1972: un couple de Milan royal occupe le secteur.

— 1973: deux couples de Royaux et, pour la premiere fois, un couple
de Milan noir Milvus migrans sont presents. Malgre nos
recherches, nous ne parvenons pas ä decouvrir leurs nids.

— 1974: nous observons 3 couples de Royaux et 2 de Noirs. Nous
trouvons 2 nids des premiers et 1 des seconds.

— 1975: 5 couples de Royaux et 2 de Noirs nichent au meme endroit.
Nous decouvrons 4 aires de Royaux.
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— 1976: 7 couples de Milans royaux et 3 couples de Milans noirs
sont presents. Pour la premiere fois, nous decouvrons toutes
les aires.

DISCUSSION

En comparant les recensements que nous avons effectues en 1976
avec ceux de FAVARGER (1950) et de FUCHS (1970), nous cons-
tatons que la population des Milans royaux du Clos du Doubs a subi
une tres nette augmentation. En effet, FAVARGER (1950) avait re-
cense 5 ou 6 couples nicheurs de Biaufond ä Ocourt. De nos jours, nous
en connaissons 16, de Clairbief ä La Motte, sur un territoire plus petit.

II est done certain que depuis vingt annees, la population de Royaux

du Clos du Doubs s'est considerablement developpee. Ce fait est

demontre, entre autres, par la formation de la colonie de St-Ursanne.
Une semblable explosion demographique est egalement connue en
France. En Auxois, plus particulierement, VALET (1975) connaissait
8 couples en 1966 et, en 1975, il en denombrait 40.

Dans les autres vallees jurassiennes, ni FAVARGER (1950) ni
FUCHS (1970) ne mentionnaient la presence du Royal. Nos observations

faites ä l'est des Franches-Montagnes et dans les vallees meridio-
nales montrent egalement l'expansion de cet oiseau vers le sud du

Jura.
Les superficies des territoires des Milans royaux varient d'une

region ä une autre, en fonction de criteres que nous ne pouvons pas pre-
ciser dans l'etat actuel de nos connaissances. HEIM DE BALSAC
(1932) declarait que dans le nord-est de la France, 1 couple occupait
environ 80 km2. Dans la vallee de la Broye, en Suisse romande, NI-
COD (1952) precisait que le territoire du couple qu'il connaissait
etait voisin de 40 km2. Quant ä KENNEWEG (1962), il pensait qu'en
Allemagne, dans la region de Münden, un couple occupait 20 km2.

Dans une publication precedente (JUILLARD, 1974), nous af-
firmions qu'en Ajoie, le territoire dun couple etait proche de 40 km2
et que dans le Clos du Doubs, il representait une superficie d'environ
7 km2. D'apres nos recentes observations, nous pouvons preciser que
ces territoires sont plus petits. La difference, relative ä des recensements

peu eloignes dans le temps (1974—1976), provient, d'une part, de

l'affinement de nos methodes de recherches, qui nous permettent de

mieux decouvrir les individus nicheurs et, d'autre part, de 1'augmen-
tation reelle de la population.
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Dans le nord-est de la France, HEIM DE BALSAC (1932) men-
tionnait la nidification du Royal en colonie, souvent associe au Milan
noir: 1 ou 2 couples de Royaux et 3 ou 4 couples de Noirs, nichant en-
tre 50 et 200 m les uns des autres. En Allemagne, il semble que les
densites aient ete plus fortes. KENNEWEG (1962) citait 3 nids de

Royaux occupes sur 1,5 km en I960. La concentration la plus elevee

a ete observee dans la region de Magdebourg, oü 76 couples nichaient
sur 31 km de lisiere de foret, ce qui represente plus de 2 couples par
km2 (STUBBE, 1961 et WUTTKY, 1963). FAVARGER in GLUTZ
(1964) et FUCHS (1970) mentionnaient qu'aucune colonie n'etait
connue en Suisse. Celle de St-Ursanne est done la premiere ä etre de-

crite dans notre pays. Sa densite en Milans (7 couples de Royaux et
3 de Noirs sur 0,250 km2 de foret) semble etre la plus elevee qui ait
ete decouverte en Europe jusqu'ä present.
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RESUME

Depuis 1972, le nombre des couples de Milans royaux a considera-
blement augmente dans le Jura septentrional. Dans la region du Clos
du Doubs, plus particulierement, un recensement etabli par FAVARGER

(1950) donnait 5 ou 6 couples nicheurs de Biaufond ä La Motte.
En 1976, sur un territoire plus restreint, nous en avons denombre 16.

L'augmentation de cette population se remarque actuellement d'abord

par l'expansion du Milan royal vers le sud du Jura et, ensuite, par la
creation d'une colonie en aval de St-Ursanne. Celle-ci est la premiere
decrite en Suisse et comprend la plus forte densite connue de ces
oiseaux en Europe: 7 couples de Royaux et 3 de Noirs sur 0,250 km2
de foret.
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